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1620 September 10 . , Solothurn A
SCHREIBEN DES [FRANZ. AMBASSADOREN ROBERT] MIRON AN [ALT] LAND¬

AMMANN12*4 [HEINRICH REDING? ]

"Je connois par vostre lettre du 8. e  de ce moys que vostre esprit est affligé

et non sans raison tant des divers mouvement qui semblent agiter vostre pays

[Anspielung auf die damals immer akuter werdenden Bündnerwirren und die von
2

Schwyz diesbezüglich einzunehmende Haltung ?] , que sur ce que la nécessité

de la defense de l ' honneur du Roy [Ludwig  XIII . ] et du nostre a mat gré

moy et contre mon gnctination tiré de ma pteume pour retenir ta vostre qui

m ' a donné suiet par ta récidivé et trop ordinaire répétition de noz de faux

pretenduz de Croire que vos discours parrny ces ligues [Bünden gemeint ?] . . . ent

de mesme branle et qu ' ainsy au lieu d ' estre remerciez de l ' affection du Roy

et de nostre travail (que vous mesmes recognoissez devoir estre mieux recueil-

ty qu ’il n ’a esté et que plusieurs de ceux qui l ’ont reietté t ' estiment ainsy

maintenant ) nous en fussions si outrageusement btasmez Jusqu ' a ce point que

d ’estre reputez cause de la perte et de ta ruyne de toute chose , Je ne re-

prendray s ' il vous ptaist aucun point de ce qui est contenu en vostre lettre

concernant le procedure qui s ’est passé depuis Bade [wohl die dort am 8 . Au¬

gust zu Ende gegangene Tagsatzung der XIII Orte gemeint , auf welcher Reding
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übrigens den Ort Schwyz vertrat ] ou ge vous diray que vous seul eus te le

pouvoir de m ' attirer m ’en estant excusé envers Mess . [Schuttheiss und Rat ] de
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Cette ville [Solothurn gemeint ] voire de tous les Cantons que n ’Jnrprouvoient

pas mes excuses lesquelles je laissé a part a vostre venue touché des raisons

que vous nous representaster a Monsieur [Etienne ] Gueffier [damais

Ambassador Frankreichs in Bünden ] et a moy lesquelles nous avons bien sceu

amplifier et faire valoir corme vous avez veu et si vous les avez secondées

par vos advis vous avez faict honneur à voz Conseils qui tendoient tous a

mesme fin et a mesme conclusion laquelle corme vous scavez trop mieux n ' a

esté ambrassée ny suyvie et chacun s ' est tiré a part ce sont ces Conferences

et conventicules [ - zwischenzeitlich hatten die V kath . Orte Konferenzen in

Luzern (2 ) , Zug (zusammen mit Zürich ) , Weggis (2 ) , Altdorf und Gersau abge - .

halten - ] dont j ’ay entendu parler et que je ne veux approfondir davantage

non plus que le reste la saison ny le temps n ’y estant pas et qu ’il se ren¬

contrerait tant de Contredis la dedans que ce ne seroit pas le moyen de re¬

mettre noz espritz en leur ancienne assiette et le regret que me témoignez de

nostre mescontentement que je vous . . . [avais ] voulu cacher neantmoins pour

ne vous point davantage affliger si vostre lettre ne m ’eut violenté m ’oblige

a vous donner de la Consolation plustost que d ’entrer en un examen trop parti¬

culier de toutes ces choses ou Je voy que les supérieurs d ’aucuns Cantons

voire les Cantons tous entiers ont eu un sentiment , les autres un autre au

lieu qu ’il estoit a propos corme Jl est ordinaire en telles diversitez de bien

exactement deliberer avec ses amys ce qu ’il y a a faire et non pas laissant

les premières resolutions produire des esfectz tout contraires sans en donner

advis aux jnteressez qui n ’avoient point fais de rendre le secours et l ' as¬

sistance necessaire , Corme je vous puis assurer qu ’il a esté faict de nostre

part Nonobstant ce que le sr [Antonio ] Moline [Mo l i n a ] [Secrétaire - In¬

terprète an der franz . Ambassade in Bünden ] a peu dire et Contre auquel a

vostre Instance et de Mess , des Cantons que J ’ay pris pour garandz de la fi¬

delité qu ’on se promettait de luy J ’avoys confié ce que vous avez sceu qu ’il

a employé en piaffes sans en avoir mis un teston a l ’effect destiné et la

derniere somme que J ’envoyé aussytost que vostre advis m ’en fut venu est allée

de mesme sinon que Mons . L ’Ambassadeur Gueffier ayant sceu dudict Moline le

mauvais ernploy de cet argent dont Jl n ’a sceu luy donner Compte d ’aucune Cho¬

se , et luy ayant dit en avoir encore . . . [ 1500 ] L luy ordonna de les mettre

ez mains du Trésoriers pour l ’employer ou ledict Moline l ’avoit deu mettre Jl

n ’en a toutesfoys rendu que mil escuz qui ont esté avec offre de plus grande

somme baillez ou vous mandez que d ’autres y ont porté le leur ne tenant qu ’a

eux qu ’ilz n ’en reçoivent davantage , Mais comme Jlz nous entretiennent d ’une
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chose pour tirer de nous ainsy en vont Jl conter ailleurs une autre pour fai¬

re le mesme effect sans rien avancer de leur part ny satisfaire a ce qu ' ilz

doivent qui dépend entièrement d ' eux ne consistant qu ' en escritz et déclara¬

tions dans l ' esperance desquelles sans venir a l ' execution Jlz veulent entre¬

tenir tout le monde pour le décevoir et se trouveront a la fin eux mesmes

trompez . Or comme Je vois que vous craignez avec Raison trop de progrez d 'un

Costé [neben Frankreich war spez . Mailand/Spanien an den Bündnerwirren mitbe¬

teiligt ] la dedans a nostre preiudice et au vostre Je vous diray que nous n ’y

scaurions que faire y faisant ce que nous estimons y estre absolument neces¬

saire de nostre part ne scachant pas quel parti le Roy prendra la dedans en

l ' estât que sont ses affaires et ce que sa réputation et sa dignité exigera

de luy a quoy estimant que vous Conformerez . . . ^ Je vous priray comme J ’ay

faict Mons . [Konrad  III . ] Zurlauben de ne coucher pour cette heure dans

ces affaires la ny de sa Maieste ny de nous vous asseurant puisque promettez

la Continuation de vostre bonne volonté que vous receverez tousiours de moy

les effects de toute bienveillance et affection vous disant ce petit mot de

latin pour Conclusion amantium Jrae amoris redintegratio est vous aurez sceu

comme Mess . [Bürgermeister und Rat ] de Basle Jnvittent ceux de fribourg et

soleurre d ' aller avec eux et ceux de schafouse aux Grisons sans autre assis¬

tance des Cantons alliez qu ' ilz veulent faire Croyre avoir tout gasté . Je

crois bien que cela n ’aura pas grand effect et ne passera plus avant , Conser¬

vez moy en voz bonnes grâces . . . " .

1 ) Der Titel ist der Anrede entnommen.
2 ) vgl . EA V 2 , 144 a
3) Ulunt'nA-
4 ) Zu den gegensätzlichen Standpunkten in den Bündnerwirren hinzu war es we¬

gen der Pensionen bereits zuvor anlässlich der Jahrrechnung in Baden zu
Auseinandersetzungen zwischen den V kath . Orten und Miron gekommen . Vgl.
EA V 2, 135 a

5 ) Ein Wort des Textes ist zerstört ; vermutlich dürfte es "tousiours " heissen.

Original , in franz . Sprache - AH 48 , 248 - 249
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